
données su'rla carrière de ce bon prètre.' Le
trôoublm qui agite note ame~ ne nous permettant
guère a'écrire-undrticle qui ré ondit à lacir-
coUstance. Jugez de notrdouleur ar la
v.tre'!

Un voil d'amertume bien grand s'étendit
stûr la congrégation des Oblats, lorsque le pieux
évéque :d'Otaouais fuf enlevé ýdecette %terre,.
qu'il, avait arrosé de: ss sueurs. A peine ses
cendrés-,ontelles refroidies, la terre étan'
encore toute fraîche renu.e sûr sa tombeque
déjâ l'intrépide Père Lagier, nous est enlevé.
Ce.dignê:ecclésiestique, plein:d'abnégation,.:ne
consultant que son gèle; était-parti pour l'le.
Verte, quoique souffrant d>inmai. de poitrine
qui avait semblablement:bi.isé la carrière d'an

,de ses:nobles émules,. du R, P. .Léona-d un de
ses frères et amisEHeureusement pour lui c'esL
les.armes à la main u'il:estparu devantlo juge
supieme! Sa 'vie,. toute sa vie ayant été une
préparation continuelle à la.moit.

évéreidèreución 4toine Lagier était
dau- ]auphiné ':'aicienne pdince -,de France,
aujourd'hui, départemeït des llautes-Aipes il
naqita. :Emkruntihef-lieu de ce département,
hau mois d'octobre 1814. Seatalents' précoces
décidèrent.es parents. iLleplacerde: bônne
heure dansl sistitutionse'ubliques de la.villek
et ses heFueuses "qalités luizmériterentpartout
desprotécteurs ,et saamis, vQåuequeaànées
apTès, son frère aîné, letRévd Père sephe-
Marie Lagier alors profesLeÀwan Séminaire de
tarseillegleyolut a rd

et or'étsdelL~~'s


